
34"Afloëe— ft*12,088 =s (2 JPages) 3CenttMW»—EDITIONPilHATTV—3Centimes (2 Pages) Samedl<2Seotembre1014
Administrateur-Déiépé-Gérant
O. RANDOLET
AtoiaisMoü,ImpressionsotAnnonces.TEL.10.17
35, Rue Fontenelle, 35

AdresaeTélégraphique: RANDOLETHam Petit RÉDACTEUR EN CHEF

J.-J. CASPAR - JORDAN
Tétéphuue l 14.SO

Secrétaire Général : TH. VALLÉS

Rédactlon, 35, rue Fontenelle - Té!. 7.60

ANNONCES

Bureau du Journal, 112,bout' de Strasoourg.
( L'AGENOEHAVAS,8, place de la Bourse, est
< seule chargée de recevoir les Annonces pour
l le Journal.

LePETITHAVHEest dèsignépoe? les AnnoncesJudlcialreset lègales
aaasa

AU HAVRE..

A PARIS

ORGANE RÉPUBLICAIN DÉMOCRATIQUE

Le plus fort Tirage des Journaux de la

ABQNfdEjVtENTS

Le Havre, la Soine-Inférieure, l'Eure,
l'Oise et la Somme
Autres Départements
Union Postale

Tkois Mois Six Mois

A SO & Fr
& Fr. \ f so
AO » so Fr. 1

UnAm

t m Fr.

AO

SSURLI
VERSLAVSCTOIRE
Les nouvelles d'hier sont venues
just ifter nos previsions et nos espoirs.
C'esl bien aux environs de Chateau-
Thierry que les Anglais ont jranchi
la Marne ; a vrai dire ils l'ont fait a
l'Ouest , alors que nous pensions qu'ils
l'avaient fait a l'Est, mais nos lec-
teurs ne nous tiendrons sans doule
pas rigueur de eet écart. Si nous
nous efi orgons de suivre d'aussi prés
que possible les operations a la la-
mière si lamisée des communiqués,
il va de soi que nous ne prétendons
pas a l'infaillibilitépour nos modestes
essais.
Après la dèfaile des Allemands
dans la région de Montmirail, nos
alliés les ont poursuivis a la jois sur
la rive droile du Petit-Morin qui se
jeite dans la Marne a, la Ferté-sous-
Jouarre. sur la rivière de VOrge qui
s'y j ét-te prés de Charly, et sans doule
aussi sur le Dolloir qui mène a Chézy-
sur-Marne (6 kilomètres de Chateau-
Thierry). Partout, les ennemis ont du
repasser la Marne.
L'importance de es succès qui , com-
me nous le pressentions hier, est une
vraie victoire, nous est donnée par le
remarq liable communiqué que nous
avons regu a dix heures et demie du
soir ; remarquable a plus d un titre,
d'abord par sa longueur, puis par les
brillanls /aits d armes qu'il nons ex-
pose, enfin par sa conclusion oil, sor-
tant de sa réserve pour la première
fois depuis longtemps , le gouverne¬
ment nous /ait enlrevoir l'écrasement
proeftuin de l'ennemi.
On nous dit qu' actuellement les
Allemands sont en retraite vers l'Ais-
ne el vers 1'Oise et qu'ils ont ainsi
reculé de prés de p5 kilomètres de¬
puis le débat de la bataille ; les trou¬
pes alliées n'ont done pas perdu leur
temps jeudi et hier et ont énergique-
ment poursuivi le mouvement depuis
(J W erPCeo A-y' —a
Marne (mercredi). Cela signifie aussi
que l'Ourcq. oü les Allemands ont
fourni un tel effort, est dégagée et,
ce qui est pins, Paris du menie coup.
Notre extréme- gauche collabore dé-
sormais avec les arniées anglo-jran-
gdises au Nord de la Marne pour in-
quiéler la retraite de l'ennemi et
couper les communications de celles
de ses troupes qui restent plus au
Sud , vers Vitry-le-Frangois.
D'ailleurs, l'armée qui se replie
vers le Nord-Est pourrait bien se
Jieurter désagréablement aux camps
retranchés de Reims, de Laon et de
La Vère, entre lesquels elle a pu pas¬
ser a l' aller mais sans qu'il en soit né¬
cessaire ment de même au retour. Bien
que nous soyons sans nouvelles de ces
positions fortifièes, ily a lieu de croire
qu'elles sont toujours deboul et qu'elles
conlribueront a entraver la marche de
l'ennemi.
Voilü pour l'aile droite allemande
el noire alle gauche sur lesquelles
nous avons eu le plus de renseigne-
'menls en ces derniers jours. Aujour-
d'hui, on nous parte aussi du centre et
on nous dit que e'est dans la région
comprise entre les plateaux du Nord
de Sezanne et Vitry-le-Frangois que se
sont livrés les combats les plus achar-
nés. La brièvetë des communiqués sur
ce point nous laissait bien prévoir
lp, gravité de la situation ; mais dans
■la nuit de jeudi a vendredi nos troupes
Ont enhn pris le dessus, la encore, et
oblige l'ennemi, cependant représenté
par son élite de la garde prussienne,
a ballre en retraite derrière les ma¬
rais de Saint-Gond pour se replier
Sous Vitry-le-Frangois.
I On ne nous dit pas dans quel état
les Allemands ont opéré cette retraite
mais pour qui connait les marais de
de Saint-Gond cela n'apas düse faire
dans des conditions briliantes. Ces
tnarais ont 18 kilomètres de longeur
de VOaest a l'Est et lew. étendue est
ticcruc par d' autres marais remplis-
sant lesplis latéraux ; on ne peut les
'franchir que par quatre élroites chaus-
gées. Tout jail supposer que l'armée
ennemie qui a dü passer par la est
dêsormais grave ment compromise.
i La balaille continue maintenanl
avec une grande violence et avec des
alternatives d' avance et de reeul d'une
pari entre le camp de Mailly a l'Ouest
èt Vilry-le-Frangois, puis sur l'Or-
Tiain qui se jelte dans la Marne a
yilry-le- Fr angois, enfin entre l'Argon-
pe et la Meuse a l'Est. Si la victoire
dans toute cetle région vient couron-
ner les succès déja remportés par
allien rs, nous aurons la victoire com¬
pléte qui changera du jour au lende-
main la / ace des choses.
i Quant a présent, nous avons Ténor-
me avantage d'avoir comolètement

modi/ié la ligne allemande qui, de
Vitry-le-Frangois a Coulommiers était
a peu prés horizontale et massive et
qui maintenanl de Vitry-le-Francois
a l'Aisne devient presque verticale,
après s'êlre élirée, et par conséquent
et exposée a toutes les surprises.
11 faut a/outer que de notre cölé
nous sommes admirablement desser-
vis par lout un réseau de chemins de
jer aménagés de longue date pour
leur destination militaire. De Troyes
et de Chaumont, oil nous avons des
dépots et d'énormes approvisionne-
ments, des voies ferrées conduisent sur
tout le jront, vers l' Argonne par
Saint-Dizier et Ilevigny, vers la Mar¬
ne par Blesme el Brienne,dans la val-
lée de l'Aube el au camp de Mailly
par Arcislsar-Aube. On peut de même
venir de Paris par Montereau, Flam-
boin et Longucville.
Par centre, lts Allemands ne peu-
vent se servir avec sécurité de nos
voies jerrées qne sur parcours indirect
passant par Chalons, Suippe, Sainte-
Menehould et Vouziers, la ligne de
Reims et 2'ergnier ètant exposée aux
canons du camp relranché.
Succès déja ; remportés, positions
slratégiques supérieures, facilités de
ravitaillement, lout concourt a ce que
la seconde phase de la balaille sur la
Marne, pour employer les termes du
communiqué, marque l'éclalante vic¬
toire qui dilalera tous les coeurs en
France et dans l humanité pensante, y

Caspar-Jordan.

Communiqués
duBouuernement
11 seplembre, 8 h. matin.
A L'AILE GAUCHE

Les t'oupes anglo franchises ont franchi la
M 3 r>n« cntriA / o —Innts rnxi C\ li o <•»f\t ■saf
CliAteau-Thiecy.
Au cours de sa progression, l'armée britan-
nique a fait de nombrenx prisonniers et pris
des mitrailleuses.
Depuis quaira jours que dure la balaille les
armées alliées ont, sur cette partie du théAtre
d iSopérations, gagnéplus de soixante kilomè-
ires.
Entre ChAteau Thierry et Vitry-le-Francois,
la garde prussienne a été rejetée au Nord des
marais de Saint-Goud.
L'action continue avec une grande violence,
da"s la région comprise entre le camp de Mailly
e V.iry- h- Francois.

AU CENTRE ET A L'AILE DROITE
Situation stationnaira sur l'Ornais et er. Ar¬
gonne oü les deux adversaires maintiennent
leurs positions.

DU COTÉ DE.NANCY
L'ennemi a légèremeni progressé sur la route
de OhAteau-Salins Par contre, nous avons ga¬
gné du terrain dans la forêtde Champencux.
Les pertes sont considérables de part et
d'autre. L'état moral et /'état sanitaire de nos
troupes restent excellents.
Aucune confirmation n'est parvenue jusqu'a
présent de la nouvelle donnée par la presse
allemande, de la chute de Maubeuge.

LaBataiilsdelaMam
Paris, 11 Seplcmbre, 20 h. 30-

L'Autorité militaire frangaise s'est
attachée a ne donner que des nouvel¬
les exactes.
Ainsi que nous l'avons annoncé,
une bataille s'est eng-agée depuis le 6
ssptembre sur le front s'étendant
d'une fagon générale de Paris a Ver¬
dun. Dés le début de l'action, l'aile
droite allemande, qui avait atteint
le 6 la région au Nord de Provins
(armée commandée par le général Von
Kluck), se voyait obligée de se replier
devant la menace d' enveloppe ment
dont elle était Uobjet ; par une série
de mouvements habiles et rapides,
cette armée parvenait a s'échapper a
l'étreinte dont elle était menacée et
se jetait avec la majeure partie de ses
forces contre notre aile enveloppante
au Nord de la Marne et a l'Ouest de
l'Ourcq, mais les troupes frangaises
qui opéraient dans cette région, puis-
samment aidées par la bravoure de
nos alliés anglais, infligèrent a l'en¬
nemi des pertes considérables et tin-
rent bon le temps nécessaire pour
permettre a notre offensive de pro-
gresser par ailleurs .
Actuellement, et de ce cóté, l'ennemi
est en retraite vers l'Aisne et vers
l'Oise. II a done reculé de 60 a 75 ki¬
lomètres depuis 4 jours. Entre temps,
les forces franco-anglaises qui opé

lesSommaire des principaux faits relatifs a la guerre, dont les détails se trouvent dans
Communiqués officielsel les dépéches Havas.

Ï>E A. VF.RBUX

I f Septembrc. — A l'aile gauche, au dela de la Marne, les troupes anglo-fran^aises
poursuivent l'ennemi en retraite vers l'Aisne et l'Oise. Nous avons gagné, depuis quatre
jours, en cette direction, 00 a 7ö kilomètres.
Entre Ctiateau-Thierry et Vitry-le-Franpois, Ia garde prussienne est rejetée au Nord

des marais de Saint-Gond. L'ennemi se replie a l'O test immédiat de Vitry.
Au centre et ü droite, les adversaires maintiennent leurs positions. Du cóté de

Nancy, l'ennemi avance un peu sur la route de Chóteau-Salins, mais nous avancons
dans la forêt de Champenoux.

^ EïV HAUTE ALSACE
II Seplembre. — Les Allemands ont dégarni la Ilaute-Alsace pour se porter en

Lorraine.
E1V PRESSE

11 Seplembre.— Des troupes allemandes, venues de l'Ouest et concentrées derrière
l'Alle, se dirigent vers l'Est, maintenues par les troupes russes.

SUR LA FROATIÈRE AUSTRO-SERHE
10 Seplembre. — Les Serbes ont occupé Semiin, sur la rive gauclie du Danube, en

face de Beigrade.

raient au Sud de la Marne n'ont pas
cessé de poursuivre leur offensive.
Parties de la région du Sud d'Ester-
nay, elles ont débouché au Nord de la
Marne, au Nord de Chateau-Thierry.
De violents combats ont été" engagés
dés le début dans la région de la Ferté-
Gaucher, d'Esterney et de Montmirail.
La gauche de l'armée du général Von
Bulow se replie devant nos troupes.
C'est dans la région comprise entre
les plateaux au Nord de Sézanne et
de Vitry-le-Frangois que se sont li¬
vrés les combats les plus acharnés.
La opéraient, outre la gauche de l'ar¬
mée de Von Bulow, l'armée saxonne
et une partie de l'armée commandée
par le prince de Wurtemberg . Par de
violentes attaques répétées, les Alle¬
mands ont tenté de rompre notre
centre sans y parvenir ; nos succès
sur les plateaux au Nord de Sézanne
nous ont permis a notre tour de passer
a 1'offensive et au cours de la nuit
dernière, l'ennemi a rompu le combat
sur le front compris entre les marais
de Saint-Gond et la région de Som-
mesous pour se replier dans la région
immédiatement a l'Ouest de Vitry-
le Frangois.
Sur l'Ornain, comme entre l'Ar-
gonne et la Meuse oü opèrent les ar-
mées du prince de Wurtemberg et du
Kronprinz, le combat dure encore avec
des alternatives d'avance et de reeul,
mais sans grand changement dans la
situation d'ensemble.
Ainsi la première phase de la ba-
taille de la Marne se dessine en faveur
des armées alliées puisque l'aile droite
allemande et le centre sont actuelle¬
ment en retraite. A notre droite, la
situation reste sans changement no¬
table.
Dans les Vosges et devant Nancy,
quelques pièces allemandes a longue
portée essaient de bombarder.
La situation générale s'est done
complètement transformée depuis
quelques jours tant au point de vue
stratégique qu'au point de vue tacti-
que. Non seulement nos troupes ont
arrêté la marche des Allemands que
ceux-ci croyaient victorieuse, mais
l'ennemi recule devant nous sur pres¬
que tous les points.

NOTE AU SUJET DU SERVICE POSTAL AUX
ARMEES

Le ministre a recu, depuis le début de la
guerre, de nombreuses plamtes de families qui
signalent le fonctionnement défeolueux du ser¬
vice postal, entre I' intérieur et les armées.
L'autorité militaire fait tous ses efforts pour
améliorer ce service et elle ne cessede recher¬
che" le moyen de maintenir le contact entre les
families et leurs enfants sous les armes. Mais
/'obligation impérieuse de conserver Ie secret
sur les opératiens et, par conséquent, sur les
mouvements des troupes, les cliangsments mul¬
tiples résultant des nécessilês de la guerie,
sont autant d'obstaoles A un fonctionnement
regulier du service postal.
La ftopulation, qui a subi avec un inébran-
lable courage toutes les conséquences de la
guerre, saura faire une fois de plus preuve de
fermeté et accepter le nouveau sacrifice que la.
défense du pays lui impose.
II y a lieu de faire remarquer, d'ailleurs,
que Ie service postal s'est notablement amé -
lioré depuis la fm de la concentration.

CommentfutdéfroiteCharleviHa
et,aveciavüls,uneforosaüeiiiande
Mardi dernier, dit M.W.-T. Massey. da
Daily Telegraph, les Francais décicièrent
d'abandonner Charleviile et obligèrent les
habitants Aen agir ainsi.
Des trains emportèrent beaucoup de non
combattants, mais la plus grande partie se
retireren 14 pied.
Aussitöt que la population civile ent
quitté la viile, un taibie contingent de tirail¬
leurs frangais y entra pour y faire preuve

de la bravoure et de 1'abnéKation qui sont
tradUionnelles dans l'armée fran grise.
Ces.miiitaires fureut chargés d'occuperun
certain nombre de maisoas designées 4
i'avance et hors de Ia portée de l'artillerie
franpaise quand les canons commenceraient
4 tonner sur la viile, ce qui n'empêeha que,
pendant toute la durée de l'action, ['exis¬
tence de ces braves ne cessa d'êüe en
danger.
Charleviile est commandée par des col¬
lines formant ua demi-cercle. Ce fut sur
ces hauteurs que l'artillerie étabiit ses posi¬
tions, les canons ayant été soigaeusement
masqnés aux yoe tx des Allemands.
Ces derniers furent apergus entrant par
les trois ponts condoisant a la viile.
On ne s'y opposa pas, si bien que leur
nombre grossu rapidement, quand, tout 4
coup, les trois ponts sautèrent, leur coupant
la retraite.
La destruction des ponts fut Ie signal de
Ia canonnade qui commenga, en même
temps que les tirailleurs enembuscade diri-
geaient un tea terrible, afin de faire croire
a l'ennemi que la viile était militairement
occap 'e. A ce Au répondit celui d'ane demi-
donzaine de batteries, puis ce iut sur la viile
une véritablo tempête de ier, tandis que les
maisons s'elïondraieot.
En qneiquas instants —juste en dis mi¬
nutes — ia viile fut dèiruite de fond en com-
ble, et toutes les forces allemandes farent
annihilées.
Charleviile avait servi de pare pour les ca¬
nons allemands caDtnré° ~
Le désa®»""*-<<•iel qne ces canons sont
mamtenant inntilisabies, mais il est bien
certain que si le stratagème a aussi bien
réussi, eest qu'il servait d'appat aux Alle¬
mands, désireux de les restituer 4 leur ar¬
mée.

DépêchesHavas
f!

UneLetireduMinistredelaGuerre
Bordeaux, 11 Septembre.

Au Conseil des Ministres, M. Poin-
caré a communiqué une lettre par la-
quelle M . Millerand le prie de trans-
mettre au généralissime Joffre l'ex-
pression de son admiration et ses fè-
fé licitations personnelles ainsi que
celles du gouvernement tout entier
pour les brillants succès des armées
frangaises qui, avec le vigoureux con¬
cours de nos alliés anglais, ont refoulé
l'ennemi a l'Est de Paris.
Dans les quatre dernières journées,
dit-il, les troupes ont donné la preuve
éclatante de leur bravoure et de leur
entrain magnifique.
Les qualitc-s qu'elles ont déployé
sont des gagas certains de la victoire
définitive. ,

Ministers des Finances
Le ministre das finances a fait signer nn
décret par lequel l'Etat s'engage envers les
porteurs d s certificate du dernier emprunt
a 3.5 qui auront opéré ies versements pré-
vns par les arrêtés ministériels 4 recevoir
leurs litres au prix de i émission de 91 fr.
pour la libération des rentes ou obligations
a court ttrme a émettre lors des pruchains
emprunts.
i^s versemenls de3 3« et 4« termes de
i'emprunt 4 3.50 pourront être eftectnés en
quatre termes menscels du 16 au 30 sep¬
tembre, du 16 au 31octobre, du 16 au 30 no-
verubre, du 16 au 31 décerabre.
Les souscripteurs qui n'ont pas fait le
deuxième versemont exigible a Ia repartition
pourront i'effectuer par portions égales en
même temps que caux des 3e et 4« termes.

L'Acticn anglaise
Londres, 11seplembre.

Le Bureau de la Presse communique le
rapport suivaul du général French.
La batai le a continué hier, l'ennemi a été
repoussé sur toute la ligne. Notre premier
corps d'armée a enterre 200 eadavres enne¬
mis, a pris douze canons Maxims et fait de
nombreux prisonniers. Le deuxième corps a
'ait 330 prisonniers ct pris une baiterie. Les
pertes des Allemands sont importantes. Les
troupes allemandes sont, parait-ii, éptiisées.
Les troupes anglaises ont traversé la Marne
dans la direc'.ion du Nord.

Chargés de Missions
Paris, 10septembre.

Les ministres, MM. Briand et Sembat,
chargés de diverses missions dans les dépar-
temeuts, aont arrivés a Paris jeudi soir,

LssTroupesdu Maroo
Bordeaux, 10 septembre.

A Bordeaux, M. Poincaré, aceompagné de
M.Yiviani et de M. Miilerand, a passé i'ins-
pection des tronpes revenues du Maroc.

UnArticledsM.Hanotauz
Bordeaux, 10 septembre,

La Petite Girondepubiie un impoitmt arti¬
cle de M. IlanoUux nn réponse aux déclara-
tions de Bethmann Hol,weg a la presse umé-
ricaiue. •
M. Hanotanx s'étonne qn'un personnage
officie! ait pu se livrer 4 de telles tantaisias
dans i'esposé de faits, mais comme Beifi¬
rn mn a fait ces déclaratio as, par ordre di
reet de l'empereur, il convient d'ariresser 4
Güillaume une réplijne qu'imposent le sou-
ei de ia vérité et le respect du public amé-
ricain.
Entrant dans ia discusuon détail lée des
allégations du chanceiier, M. Hanotaux éia-
blit d'abord que l'intention pacifique de
i'Aogleterre fut abondamment prouvée par
les documents officiels anglais tandis qne les
iivres dipiomatiques allemands montrèrent
au contraire la duplicitó et la mauvaise foi
de l'Ailemagne, rappelant le procédé de la
dépêche d'Ems.
D'ailleurs les démarches faites 4 Londres
par le cabinet de B;riin pour réclamer avant
la declaration de guerre l'ensemble des co¬
lonies frangaises démontre que l'Ailemagne
voulait la goerre puisqu'elle réclaroait d'a¬
vance le profit qu'elle prétendait en tirer.
De même la violation de la neutraiité bei¬
ge est une preuve irréfutabie que la respon-
sabilité de la goerre ne pèse que sur l'Alle-
mague f
Concernant ies allegations da Bellimann
prétendant que les atrocités allemandes en
Beigique farent provoquées par l'attitudede
la population beige, M. Hanotaux demmde
4 qni pourrait-on faire croire que Ia viile de
Loavain fut. détruit et tout ie pays mis a sac
paree que des jeuoes filies beiges auraient
crevé ies ysuxaux soldats allemands.
Ua pareil système de mensonges sufïit,
dit-il, a dépeindre l'ams allemande.
M. Hanotaux conceit que la Bépublique
américaine reconnait sa parenté 'de sang
avec l'Anglelerre, sa fcetir d'origine, et les
institutions de la R ipub i • tranpaise.
Eile a lu le réquisitoir, i s ce persoanage
officiel, honteux de ia tache qui lui a été
imposée. Elle lira impartiaiement Ia réponse
iadépendante da I'ami ce l'Amériqne, de
i'ami de la vérité. Et elle jugera.

Le File de M. Deloaesé serait blessé
Rome, tl septembre.

Oa mande de Berlin au Messagero:
Le fiis de M. Delcassé aurait été blessé au
cours d'ua combat.
Ii serait actueliement en traitement a
l'höpitai militaire de Thionville.

Fëtrograd, 10sepïevbre.
Une vingtaine de jeunes Frangiises arri-
vées 4 Petrograd, venant d Allemagne (via
la Finlande), ont déclaré qu'elles s'échappè-
rent après ds nombreuses aveatures.

DanslaHaute-Alsace
Rime, tl septembre.

La Tribunal repu la dépêche suivante de
Bale :
La relraite des Allemands au Norddo l'Alsace,
vers ia Lorraine, pour porter seeours a l'arméedu
prince de Bavière, a Ia ssé leSund«3u q iasi vide.
Les Francais ea ont profué sur-le champ pour se
ren oreer sur la trouee do Belfort, tn occupsnt
avec de l'artillerie do campagne ies collines
d'Altkirch.
De la, ils dominent les débouché3 sur Belfortet
empêchent un retour oEfensifpossible des Alle¬
mands sur cetle place forte. Les Frangais apergus
sous Mulhousene sont que de petites patrouilles
envoyées en reconnaissance.

Bravo, le Boy Scout I
Paris, 11septembre.

Le Figaro dit qne le roi Albert vient de
féliciter et de décorer un jeune boy scout
qui, porteur de plis confidentiels, s'est rendu
d'Auvers a Bruxeiles en traversant les lignes
allemandes.

deux aviateurs ont été

Londerzeet

IsearmouchesBa Bslgique
Anvers, 7 seplembre (relsrdée).

Un biplan allemand snrvolant les envi
rons de SuttfcgNam ent une panne 4 Strypen
et dut atterrir. Les deux aviater" —*
caoturés.
Una patrouille belga tqa 4
trente cinq cvciistes ubemands.
Dimanche,'4 Z ,mmel, dix-sepTsoldats alle¬
mands furent surpris et tués.

Ua Succès bslga
Anvers, 7 septembre (retardée).

Après l'engagement de vendredi a Catella
au-Bois, ies Allemands eurent troi3 mille
tués.
Leur dómora'isation est si grande qne
beaucoup s'enfuient jusqu'a Bruxeiles.

Les Pertes allemandes
Paris, 10septembre.

Un reporter de 1'Echo de Paris a pu visiter
une partie du champ de bataille de dinaan-
che, II a pu coustater que ies localités araient
peu sonffert et que les pertes allemandes
étaient considérables.
Les b-essés et les morts ennemis out été
abandoanés par les armées en retraite.

Las Allemands sans Munitions
Paris, 10septembre.

Un Allemand blessé et prisonnier raconte
que les fantassins allemands manquent de
munitions et qne l'ordre leur fut donné de
s'omparer immédiatement des munitions de
ieurs camarades blessés ou tués.

L' Allemagne reconnait son échec
Rome, iOseptembre.

Un communiqué dn grand état-major al¬
lemand admet que l'aile droite a dü se re-
tirer après avoir, pendant deux jours, ar¬
rêté les alliés entre Meaux et Montmirail.
Get aveu a produit une grande impres¬
sion dans ies milieux dipiomatiques.

Lé Prince Joach'm blessé
Rome, II septembre.

On mande de Berlin, que le 10 septembre,
4 17 b. 15, lo prince Joachim de Prusse fut
lliéssé par nn éciat de schrapnel. Le projec¬
tile traversa !a cuisse droite sans toncher
l'os. Le prince était sur le champ de ba¬
taille en quaiité ü'oificter d'ordonaange,

L'Italie et l'Ailemagne
Rome, 11septembre.

On mande de Berlin an Corriere d'ltalia
que l'a taché militaire italien 4 Berlin, le
comte Calderari, a quitté Berlin et est ren-
tré en Italië.
II ne retonrnera pas 4 Bsrlin.
II est actuellement impossible d'indiqaer
la cause de son départ.

Le Succès d*s Busses se dévelcppe
Peirograd, 10septembre.

Un communiqué officie! dit que ie succès
que les troupes russes remporièrent le 9 sur
les armées austro -allemandes dans la région
de Kxasnik se dêveloppe rapidement.
Des combats acharnés se poursuivent sur
le front de Tomaschofi' Havarouska jusqu'au
Dniester.

Une Victoire ruise
Londres, 11 septembre.

L'Evening Newsregoit de Rome avis que I&
bataille de Ravarouska fut une victoire com¬
pléte pour l'armée russe.
Les Autrichiens auraient évacué Ia Polo-
gne russe.

Unvif engagement
PéLrograd,11 seplembre.

Des Allemands provenant de l'Ouest, s©
sont coccentrés sur la rivière Alle et onf
commencé leur marche vers l'Est, par gran-
des colonnes, 4 travers les lacs Hasurie.
Les avant-gardes russes se replient tout en
muintenant sur l'enneüii leur avance.

L'Anziétéa Vienna
On parte de Pais t

Rome, 11septembre.
0 a mande de Goritz au Giornale d'ltalia,
que malgré la séverité de la censure, la
vérité sur ies événements miiitaires en Gali-
cie, commence 4 se faire jour dans les mi¬
lieux de la population viennoise.
L'anxiété gagne ies Gercles politiques.
Déj4 le mot « paix » ne souléve plus d'in-
dignation comme les premiers jours et ia
population commence 4 admeitre comme
possible cette solution.

UneVictoireserbe
Nich, 10seplembre.

Après un sanglant combat, les Serbes on!
occupé Semiin a quatre heures du matin.

Un Avion au-d9sau3 d'Antivari
Londres, 11septembre

On mande de Ilome au Daily Mail qh'ns
aéroplane autrichien aurait jeté une bombt
sur Antivari.
Les dégats seraieat peu imporiants.

L'Etat de Siège en Hollande
La Haye, 10septembje.

Le gouvernement a étendu l'état de sièga
a 210 communes des provinces suivantes :
Limbourg, Brabant septentrional, Zilande,
Frise, Groningne, Gueldre, Hollande septen-
trionale et méridionale.
Des döcrets interdisent l'exportation sep-
tentrionale et méridionale du maïs, des
cuts, des tissus, des farines et de l'orge.

L'attaque de Tsing-Tao
Petrograd, 11septembre.

On mande de Tchefou que les Jiponais onl
fait sautei' de nombreuses foogasses, dans U
voisinage de Tsing-Tao.
Da grandes pluies arrêtentleur marcha.

EnTnrquie
Rome, 11septembre.

Le Vila, d'Athènes, dit qu'one vive discus¬
sion aurait éciaté au ministère de la gr.erre
turc entre le prince hèritier et Enver pachg
au sujet de li politique de la Turqnie.
Enver paclia, surexcité, aurait tiré deux
coups de revolver sur le princa, qui légère-
ment blessé aurait riposte, atieignant Eavet
pacha 4 la jambe.
Suivant une autre version, Enver pacha
aurait sccjombé a ses blessures.

TroisNationscentrela Turquie
Bncarest, 10 septembre.

La Roumanie, la Bulgarie et la Grèce on!
conclu une entente eu vue de faire face i
l'ac.ion militaire éventuelle de ia Turquii
en faveur de l'Ailemagne.

* La Grèce et la Bulgarie
Athènes, 10seplembre.

O.n dément les informations de soures
bulgare concernant les concentrations ex-
traordinaires des troupes grecques sur 1>
frontière bulgare.

La Turquie et la Triple Entente
Petrograd.

L'agence télégraphique de Petrograd est
autorisée 4 déclarer que ies puissances de la
Triple Entente, ayant pris connaissance de
la note adressée par la Turqnie rapportant Ie
régime des capitulations et iustituant la
Dette publique ottomane, ont engagé un
(.'change d'avis, conformément au principe
de communautés de vues et iésoiutionséta-
bli par elles.

Rome, tl seplembre.
Le Nessngero a regu avis qu'a Constantino¬
ple ies ambassadeurs de toutes les puissan¬
ces, l'Ailemagne comprise, ont déclaré 4 la
Porie qu'ils rie pouvaient pas accepter l'abo-
lilion des capitulations.

Eohouement de 1' « Oceanic »
Londres, 10 septembre.

Une note de l'amirauté annonce que li
croiseur marehand armé Oceanics'est échoul
hier prés de 'a cóte Nord d'Ecosse.
Le croiseur est perdu.
L'équipage est sauvé.

Les Passages en Manche
Londres, H septembre.

La Smith Eastern and Chalhm annooci
qu'il etl nétesfiiire de suspendre imméuia
tement le service des vapeurs entre Poikcs-
toueet Osieude.
LeserviceFolkestone-Bo-1'



2 Le mvt& samedi m
Captured'uucharboanler

Londres, lOsepfembre.
L'aimranté annonce qne Ie croisenr Vin-
dktus a capturé dans I'Atlanliqne nn cliar-
fionnier hlernand ayanl nne cargaison do
S.IHWtonnes.

v • Una Encyciiqus du Page
Rome, it septembre.

h'Ossereatore Romano publie l'encyciique
Jo pape.
Becoit XV y exppimo l'horrenr et Ja peine
spi'il a a assisier a cette épouvanta hie guerre,
at de voir nne grande partie de l'Earope ra-
Vagée par Ie fer et le lea, roagie par le sang
des chrétiens.
Le pape embrasse, dans un sentiment de
elisrité chrélienne, tous les enlants de
t'Egiise. G'est ponrqttoi il ne vent rien
•mettre pour hater la fin de la lutte, qui est
nne pleine calarnité.
•Vinsi que le fit le pape Pie X, il recom-
aaande a tous, les en farits de l'Egiise d'im-
plorer Dieu par des prières pnbiiques et
particulières afin que la guene cesse.
L'encyciique dit . « Prions ardemment et
eonjorons cenx qui goavernent les peuples
de consenlir k abandonner tontes divergen-
•es pour le salet do ia société humaice. II y
a assez de ruines accumulées, de sang versé
pour qu'ils se batent d'entamer des négocia-
lions de paix et se serrer !a main.
» lis obüendront ainsi une récompense
Hevée de Dieu peur eox et leurs peupies.
Au'ils sachent enfin qu'ils feront une oeuvre
Irès désirée par le pape, qui, dans une si
grande perturbation, rencontre desdifficnl-
fes qui nesoct pas indilTérentes dans l'exer-
sice de son ministère apostolique. »

LE HAVRE
tOHSEItMUHIGIPflL

Seance du 11 Seplembre
Présidence de M. Morgan», Maire
Le Conseil municipal s'est réuni bier après-
saidi, k six heures, sous la présidence de M.
'dorgand, maire, assistó de MM. Serrurier,
figné, Jeanequin et Badoureau, adjoints.
Etaient également présents : MM.Génestal,
MaUlart, Be«ouea-D-:meanx, Brieka, Meyer,
Üe Grandmaison, Auger, Masquelier, Eacon-
'je, Déliot, Durand-Viel, Grenier-Lemar-
fhacd. Dero, Beurrier, Lang, général Gripcis,
Brot, Basset, Schoux, Coulon.
Absents et excusé : MM. Valentin, Sala
iron, Windesheim, Masselin;
MM. Ailan, Cberlils, Combos, Langlois, Le
ghapelain, Lenormand, mobiiisés ;
M. Coty, engagé volontaire.
M. Dero est désigné pour rempiir les fonc-
tions de secrétaire. 11donne lecture du pro-
»ès-verbal de la précédente séance qui est
mis aux voix et adopté.

i Communications
X/Administration fait k i'assemblée on cer¬
tain nombre de communications dont les
jrincipales sont ies suivantes :
Energie électrique ; Amblforation de l'éciai-
fage. — M. Morgand, maire, fait conuaitre
qua les améliorations prévues dans ia con¬
vention passée récemment avec Ia Société
flavraise d'Energie Eieclriquc, pour i'éciai-
'rage public, sont comolèlement réaüsées. Les
80 laropes k are, co'mposant actueilement
set éctairage, ont tcutes été remplaeées par
des lampes intensives Bardon.
Le Conseil prend acte de cette communi¬
cation.
Hue du Perrey. Acquisition de terrain. —
fur la proposition de M. Morgand, maire, le
fonseil vota une somme de 228 francs pour
oaoraires a M. Georges Brenioui, regisseur
de biens, a la suite d'une acquisition ö'un
terrain, par ia Ville, rue du Perrey.
Cimetiére communal. — Des concessions de
IS ans sont votées pour la sépulture de MM.
Verrien et Hubert, anciens employes dans
les services mtmieipaux, décédés,
Transferl du C'ia ntier municipal. — Un dé-
eret d'ulilité pubüque en date du 8 juillet
iernier a été rendu en faveur de i'acquisi-
tion d'un terrain sitné en bordure des rues
iDerriidctr, Francois- Mazelino, Labédeyére et
de Kurich, terrain oü sera transféré le chan¬
cer municipal. L'enquëte patceüaire pres¬
ente par la lei a été taite. Aucune observa-
ilion ne s'est produite.
Sur la proposition de l'Administration, Ie
Ëonseil émet un avis favorable a {'acquisi¬
tion de ce terrain.
Usine a briqües ; Fournilure de chaux . —
ï'.e Conseil autorisc le marebé passé avec
M. üaydé pour fourniture de 100 tonnes de
iBhaux" k i'usine a brique. Le crédit néces¬
saire sera préievé sur l'articlc 71 du budget
ipi irnitif de l'exereice courant.
Hospices. — Le Conseil émet un avis con-
üorme a l'avis favorable formulé par la
Commission administrative des hospices en
vue de la revision de traitement deM.Cahen,
ïccevcur des hospices.
D.ilVrentes demandes de remboursemenls
de cautionncments repoivent un avis favo-
, rable.
Bureau de Bienraisar.ee. — Hospices. — Lé3
tomptes da l'exercice 1913 et la budget aüdi-
(Honnel de iDii, du Bureau de Bieufaisance,
ti meme quo le coropte administrate' d8
13 et le budget adduionnel de 1914 de3
jspices, — sont renvoyés a l'examen de ia
'lommission des finances.

Questionset Propositions
Tramways du Havre. — M. Brot présente
ane observation au sujet da service des
•fl'aniw.iys.
ii déraande quo l'exploitation des ligoes
reccndrtircs soit reprise, ce qui permettrait
■Ieprocurer du travail k un certain nombre
de cliömeurs, tout en donnant satisfaction
iti public, li se plaint de ce que la Corapa-
nie, qui avait promis de payer la mo'tié des
'/alaires aux femmes de tous employés mo-
Aüisés, ait restreint eet avantage aux seuls
ymployés des bureaux. II estime qu'en ces
oondilions, il faudrait exiger da Ia Gompa-
xnie ia s'.rictc appiicatioa du cahier des
Aha rges.
M. le Maire répond qu'il a vu M. Soclet,
Jireetcur des ti am ways; qu'il s'est entretenu
»n instant avec lui dés observations présan-
iées par M. Brot et dont celui-ci 1'avait d'ail-
feurs prévenu. Or, il faut tenir comp'e des
tilliculiés actuelles de l'expioitation du ré-
jean du Havre. II n'est pas possible d'im

mission sera convoquéedans le plas Itref
délai.
Le Conseil se forme ensuite en Comité se¬
cret pour l'examen de difiérentes affaires
contentieuses.

.titnés auteur de la ville. Quant aux promes¬
ses i'aites par la Compagnie a son personnel,
itant donné l'oiiservation de M. Brot, une
yueslion avec de mande de répouse sera
'idressée a ia direction des tramways.
M. Encoiure appuie 1'observation de M.
«rot.
M. Bricka n'est pas da même avis que M.
f,rot sur tous les points. II est certain que
A. Soclet a toujours fait tous ses efforts pour
/emplir et même dépasser les obligations de
>on cahier des charges. II e3t possible que,
dans les circonstances actuelles, certaiues
observations puissent être formnlées. Dans
ce cas, ne ponrrait on renvoyer l'interpeila-
lioa de M. Brot k l'examen de la Commission
de la voirie ? M. Soclet serait convoqné et
estendii, et tous les membres dn Conseil qui
le désireraient pourraient assisler a cette
séance.
M. Delist sontient la motion de M.
if. imt s'y r'alite,ftetósiite&öisqats-fa©eMt-

Les geriiees de Ia CoiHpagnie
Transallantlque

Grkce k l'allianea anglaise, noos sommes
maitres de ia mer et, alors que les bateaux
allemands demeurent k l'atlacbe a liamr
boorg, la Compagnie Transatlanlique, qui
avait d'ailienrs continué k assurer les dé¬
parts pour l'Amérique, vient de réorganiser
la plupart de ses services.
Le siège de la Compagnie transatlantique
a été transféré k Saint-maalre. Rue Auber,
cepëndant, les services des bureaux fonc-
tionneut encore normalement et la Liberté a
pu obtenir anprè3 de M. Fleory, secrétaire
gênéral adjoint, de trés intéressants rensei-
gnemenls sur les prochains départs.
— « Depths le débat de la mobilisation, dit M.
Pleury, nous avons pu assurer huff départs pour
New-York et, jusqu'a la Da du mois, tous les sa-
metlls, nous pourrons assurer un nouveau départ
pour l'Amérique.
a D'autre part, nons avons armé de nombreux
paquebols et, le 21, nous assurerons un départ de
Suint Ns/.aire pour le Mexique.
Le servies bi-mensuel du Maroe vient aussl
d'être rétabii et les départs vont s'effectuer nor-
malemeat de Bordeaux. Enfin, en Méditerranée,
plusieurs départs par semaine vont être rétabiis
pour Alger, JBöne, Tunis, e,c. ""
» Ajoutez en oulre que le Lutetii parlira le 20
de Bordeaux pour les Antilles el que, de jour en
jour, nous comj.ions armer des paquebols et mul¬
tiplier nos services. »
—Vous avez un certain nombre de paquebols
requisitionnés 1
— * Oui. Certains de nos paqnebols ont été
transformés en croiseurs auxiliaires et paraissent
n'avoir pss élé inutiles. D'auire part, nous avons
assure un grand nombre de services ponr les
troupes. Mais la discretion s'impose a ce si jet. »

ïï.em ancien* Sans Slfietevi non
mubilisés

Avis de la prefecture ;
Les anciens sous-officiers non mobilises
comptant au moins dix années dé services
actifs qui désireraient reprendre du service,
sont invités a adresser nne Bemande aux
généraux commandants des snbdiviskms k
Rouen/Caen et Le Havre. Ces sous-officiers
poniront être nommés adjudants de réserve
on de territoriale dans les conditions pré-
vnes par la loi du 14 avril 1832 et l'ordon-
nance dn 16 mars i838 snr I'av-ancement.

51 usee des Beaux-Arts
Le Masée des Beaux-Arts, réonvert depots
une semaine, avec entrées payantes kO fr.25,
a fait durant la semaine écbulée une recette
de 61 fr. 50 qui seront versés au profit des
blessés miliiairss.
Jusqu'k nouvei ordre les recettes doMttsée
conserveront la mème destination.

E<es Foyers détruils
Le Comité de seconrs fait un pressant ap¬
pel aux psrsonnes cliaritables et aux maga-
sins en les priant de bien vouloir remetire
au bureau de renseignements (aile gauche,
Hötel de Tille), les chaussures, bas, vète-
ments, chemises, usagés oa non, pour hom¬
mes, femmes et enfants, afin de venir en
aide anx réfugiés francais et beiges presque
dénnés de tout. L'urgence vient d'être plus
que jamais soulignée par le mauvais temps.
Les persoanes n'ayant pas la posslbilité
d'apporter ces objsts sont priors d'aviser te
bureau, qui les fera prendre k domicile.

Aux loilitnttai'S
Les professeurs de i'enseigneroent pri¬
maire, ies inslituteurs et institutnees des
départements du Nord et de l'Est, qui se
troaTerdieirreii ovm-t
priés de donner leurs noms et adresses k
M. Finspecteur primaire, 12, rue dn Mont-
Joiy.

Itéquisliions ponrl'Armée A uglaise
Les lournisseurs sur réquisilion de I'ar-
mée anglaise, sont avisés que toute reclama¬
tion doit être adressée au Central Requisi¬
tion Office armée anglaise, Base n» 1, sans
aucun délai.

LeCardinalMercierau Havre
Bien que sa cabine fat reteaae a bord du
steamer de Southampton jaudi soir, Mg'' le
Cardinal Mercier, archevèque de Malines, a
retardé au dernier moment son départ.
Ayant appris que de nombreux réfugiés
beiges se troavaient en notre ville, il n'a
pas vociu quitter la terre de France sans
aller leur rendre visite et leur apporter un
peu de réconfort moral.
Hier après-midi, M. Morgand, maire du
Havre, et M. Benoist, sous-préfet, en compa¬
gnie de M. Iloefkeas, i'aimabie consul do
Belgique, allaient chercher l'illustre prélat a
fa cure de M. I'abbé Jullien, archiprètre de
Notre-Dame, dont il était l'höte.
Mgr le cardinal Mercier, qu'accompagnait
son secrétaire, fut aiors conduit successive-
meat a i'éeolede la rue Jean-Macé et a i'écoie
de la rue Frédéric-Ballanger, oü s'abritent
actueilement Ie3 réfugiés beiges et francais
qui n'ont pü être recüeiilis dans les families
ou qui ne dispos8nt pas de ressources leur
permettantde vivre k 1hotel.
A l'école de la rne Frédéric-Bellanger se
trouvaient rénni3 MM. Serrurier, Vigné et
ValentiD, adjoiuts ; Maillart et begouen-De-
meaux, co a sail Iers municipaux, et Schmidt,
pharmacien, qui se préoccupe particulière-
ment du main tien de l'hygiène parmi les ré
lugiés.
La visite dn prélat, survenant tont a coup,
sans préparation d'aucune sorte, a produit
la meilleure impression parmi les réfugiés
qui n'avaient pas profité de la liberté qn'ils
possèient d'aüer se promener k leur guise.
Les dominant de sa haute taille, l'oail vif,
et Ie sourire aux lèvres, l'illustre prélat se
complot a interroger les uns et les autres
sur leur origine, sur leur familie, sur les
fails dont i!s furent les témoins et les cir¬
constances de leur fuite. A tous il prodigua
des paroles d'encouragement.
Les autorités et ies directeurs des écoles
la mirent au courant des méthodes em
pioyées ponr seconrir les iafortunés. II as
sista a la distribution des vêtements cff'erts
par nos coucitoyennes, s'intéressa au régime
alimentaire et psaut notamment trés touché
que l'on ait sooge k procurer k ses compa-
triotes de la bière et du beurre qui consti¬
tuent ponr eux des aümen's favoris.
Mgr Mercier remercia toot particulière-
meat MM. Darier et Duchaussoye, directeurs
des écoles, de leur activfcé et da laar extré¬
me dévocement.
II fit ensui e aux assistés une abondante
distribution de petites médailles de piété
qui furent accueillies avec beaucoup d'ern-
pressemeat.
Avant de quitter les écoles, le cardinal
adressa d'amicales parol-as aux soldats du
79e régiment territorial qui assuraient le ser¬
vice d'ordre.
Au moment oü il remontait en automo¬
bile, le prélat a été salué par les personne3
du voisinage roassées contre les grilles par
l'exclamation de : « Vive la Belgique I »
Après avoir visité les réfugiés, Mgr Mercier
a été conduit k l'bötel Frascati cü il est allé
s'entretenir avec les soldats belgas blessés,
actueilement er. traifemant dans eet établif
se mant, k cöté de leurs frères d'armes fran¬
cals et anglais.
Bfllia, k 6 heures 1/4, sous sa présidence,
uae 'Cérémonie religie use a laquella assis-
térect boa nombre de ups eoncuoyens, a ee
Itienen Fégiise ó&èr«6pat

été dites ponr les victimes de la gnerre et le
retonr prochain k l'état de paix.
Le prélat qtii.tors de son arrlvée k i'église,
avait été i'objet de nombreuses marques dé
sympatbie, a vu se prodoire autour de sa
personae, lorsqa'il regagna la cure, une cha-
leureuse manifestation patriotique. La noa-
velle ds sa présence k i'église s étant rapide-
ment répandue dans le quartier, nne assis¬
tance considerable s'était massée sur son
passage et tfest anx cris répétés de « Vive la
Belgique ! Vive la France ! » qu'il gagna sa
résiclence.
li lui faltat aiors revenir au milieu do la
foule k iaquelie il adressa une vibrante allo¬
cution, melant k 1'expressioa da Ia doulenr
ressentie par ses sentiments bumains, ies
regrets que causent k tous les lettrés, k tons
ies artistes la destruction scandaleuse des
ricbesses incomparables que possédait ia
Belgique.
De uouvelles acclamations sont venues té~
moigner au prélat quo noa concitoyens pav-
tageaient ses nobles sentiments.

Four cenx qui voudralent
s en aller

Lc Maire de la Ville da Havre croit devoir
prévenir les personnes qui auraient l'inten-
tion de quitter noire ville qn'elles s'expo-
sent, en cas d'occupation par les troupes, k
ce que leurs immeubles soient ouverts et
occupés. Ces immeubles pourraient égale¬
ment être allee té 3 aux réfugiés beiges et
francais.

Inscription de la Classe 1815
Les jeunes gens nés en 1895 sont invités k
se faire inscrire d'urgence k la Mairie.
Le bureau spécial installé salie G (2®étage
aile Ouest, erstróa par le jardin de l'Orange-
ris) restera ouvert dimancbe 13 courant, de
neuf heurss du matin a neuf heures du soir,
sans interruptiofl, ponr recevoir les inscrip¬
tions.
II est rappelé aux intéressés ainsi qn'aux
psrsonnes qui, en leur absence, sont tenues
de les déelarer, que le defaut d'inscription
qui, en temps ordinaire, a déji pour eftet de
faire reporter au reeansement de l'année
suivante, k titre d'omis, et de retarder par
conséquent, d'une année la libératioa da
service aurait, va les circonstances actaeiles,
des conséquences beaucoup plus graves.

Ba suprème Récompense
Du Journal offieiel, qui nons parviat hier,
nous extrayons ces ügnes :
Est ineerit au (oBlcau spécial de la Lêgiox-
d'Honnecr :

Pour le grade d'ofiliier
Le chef de bstaiilon Ayrauit (Fétix-Gharles', dn
t59« régiment d'infanterie ; trés grave blessure
de guerre.
Nons avons dit, ces jonrs-ci, que lé vaiiiant
officier du 129® a malbeureusement sue
combé a ses blessures.

Quête * bord du steamer Bochambeau. <33 f5 ;
Mme X. ., 10 ; Syndteat des Ouvrim Jardinters,
15; gtrsonnél fémlnln des P TT., 90 ; LesSoció-
tés de Sanvlc, sous le patronnage de Ia Munici-
pslité, 1(0; Passagers et équipage du steamer
Print-de Nederlanden, 203 53 ; Passagers et équi¬
page du steamer Ofange-Mossau, 11 85; Une Tce-
lire, 13 05 ; Service technique Compagnie Géné¬
rale TransatlSotique, 63 20 ; Anonymo, 10 ; Uae
Tircllre, 80 ; Une Tirelire, 28: Uno Tirelirc, 30;
Les Balayeurs de la Voirie, 80 ; Officiers Mecani¬
ciens du steamer France, 205 ; Trone ehez JJ.
Fuchs, 339 45 ; D. Brasseur, 8.
Total de la 2' ltste : 4,739ff. 88.

FAITSDIVERSLOCAUX
Un marin, Francois Baliavoine, êgè de 28 ans,
actuoUement sans domicile, s'est rendu coupable
de vol d'une bicycletto dans la rue Thiers.
— lean Rouillé, 8gé de 20 ans, journalier, habi¬
tant rue Bernardin-de-Saint-Picrre. fut arrêté dans
cette rue jeudi soir. Get individu, de triste reputa¬
tion, venait de frapper d'ignorainieuse fapon un
nommé Hurcot, dessinateur, qu'il aceusait fausse-
ment d'avoir frappé sa maltresse.
—Alfred Roger et LéonHaueoumat.ent étéarrê-
tés pour vagabondage. Ce dernier est en outre
aecusé d'infraction a un arrêté d'interdietion de
séjour.

LHERMITINE+
Anliscptique Energique et ftapide
PRODUIT ÉLECTROLYTIQUE

Adde hypoeMoreux et Bxyjèiie
RIGOUREUSESSEHTHEUTRE

Complètcment Inoffensive
Ne coagule pas les matières albuminoïdes
INCOMPARABLEPOUR LA CHIRURGIE

En Vento :

A.PiMARE&G'!

Les Rats de Gare
Malgré les graves événements qui préoe-
cupect a juste titre tous nos concitoyeos,
ceux-ci n'ont certainement pas onbiiè qu'k
la fin da mois de mai nn important vol de
20 sacs de café, appartenant k la mai soa
Dajpuis, eut lieu k ia gare des marcbandi-
ses.
Les coupables avaient lout simptement
effectué ia sortie de ces sacs en fabricant urm
fausse pièce, « la l'euiile verte » nécessaire
ponr les opératioas de sortie.
D'actives recherches dirigées par M. Ba-
taillé, chef de la süreté, permirent dedécou-
vrir le recéleur, un nommé Hoault, épicier.
Quant k l'auteur principal dn vol, celui
qui avait fabriqué le faux permis de sortie,
on parvint a étabiir qne c'était un nomm é
llenri Ponlain, né au Havre le 19 mars 1892.
Pet individu, ayant eu la precaution ae
prenare ia /ey'yait qttelques jours
plus tard k M. B3taiffé Ia ièu.rJ .n»,nfa
dont nons respectons l'orthograpbe. On com-
prendra l'ironiquo désinvolture de son au¬
teur :

Paris, 10 juin.
Monsieur Bj taillé, chef du service
de H Süreté,

Moasiet-r,
J'apprends par un de mes bons «mis du Havre,
et la coupuro du Petit Hivre du dimancho 7 juia,
pnr Isquelle il parait que j'oi commis un vot do
café au prejudice des Chemins de fer.
Ayant égaré, it y a quelques temps, mon porte¬
feuille, j'ai peur qu'il est était fait ce vol en mon
nom.
Je suis parti samedi a 6 h. 8 avec ma bicyclette
pour mes affaires.
Je viendrais incessamment au llavrc. Cordials-
ment a vous.
Votre dèvoué,

ni?\Rv polls IV.

II est bon de remarquer qua cotte leltre
constitoait un aveu en ce sens que notre
journal n'avait désigne Poulain que par l'ini-
tiale de son nom. Dans ces conditions poar-
qaoi Ponlain se serait-il troavé visé s'ii avait
eu la conscience tranquil'e ?
Quoiqu'il en soit le coupable n'avait pu
être retrouvó lo'sque jeudi, le sous-brigadier
Garandel et l'inspecteur Canneville retrou-
vèrent sa trace. Ver.dredi, vers buit heures
du matin ils le surprenaient dans un hölel
de notre ville.
Poulain déclara qu'il était revenu ponr as-
sister aux obsèques de sa mère qui avaient
lieu dans l'après-midi et demandak être re-
mis en liberté provisoire afin de lui permet-
tre d'assister k ces obsèques et de régler les
détails de la succession.
Par coo descendance, M. Bataillé consentit
k Ie laisser assister aux obsèque3 de sa mère
mais sous la condition qu'il serait escorte de
deux inspecteurs de police. Gela ne ponvait
convenir k Poulain qui avait évidemment
d'antres dé sirs en tête, aussi n'accepta-t-il
pas la proposition.
II a en consequence été mis aussitöt k Ia
disposition de M. Biraaud, jugs destruc¬
tion.
Ponlain a déclaré qu'en 1908, a Paris, il
avait déjk été condamné k trois mois de pri¬
son, avec sursis, pour vol.

Marine
Le steamer hollandais Fortuna, venant des
Antilles qui avait été conduit k Brest par un
croiseur francais, il y a quelques jours, est
arrivé au Havre le II septembre.
Le steamer francais Flandre, allant du
Havre a Nevv-Yoik, a été signalé a Fire-
hland, le II septembre, k 18 liéures.

CroixRougeFrancaïse
Deuxiême Jistc de sousrription recucillie
par Pünion des Fcmutes de France
Société de Prévoyance des employés de com¬
merce, 100 fr. ; Julicn et A:berime, 50; Miles
Lamv, 10 ; Fcdel, 2 ; HautpOiS, iO ; Monfort, 5 ;
feroh, 5 ; Ch. Rcnéo, 6 ; Jccace, 2 ; Flambart
ct Valet, 100-.Palmer, 100; Sanson, 2 ; Goulchaux,
2 ; Nedcy, 2 ; Claret, 20 ; Hautpois, 50; Lavigne,
3 ; G. Artzner, 80 ; F. Vaxelairo et C«,50 ; Alf.
Stempowski, 100 ; Tallieux, 30 ; LcfreBqols, 5 ;
Morgand. 210; Guillermon, 30 ; II. Géneslal et fils,
1,090 ; Well, 8 ; Georges Bochel, 80 ; Maurouard,8;
S.-M. Frsggt, 20; M'mes Maillaid, 2; Petit, 2 ;
Brunschwfg, 50; Georges Vaknlin, 10; Loise,
2C0; Lesueur, 20; Giiquin, 10 ; Giémence, 20 ; Da-
cier, 10; Vaiiiant 5; Lclioanier, 1 ; Legais, )0 ;
Dussueil, 5 ; RufeDachi, 20 ; Brumelhard, 5 ; Jal-
lageas, 10 ; Legendre. 5 ; Lavergne. 3 ; Giiquain,
8 ; Lemaftre, il ; A. Noöl, 1(0; G. Bacb, Sd»;Po-
devin, 8 ; Sadicr, 8 ; Offlciérs méeaaicleas du
steamer Roehambesu, 40 ; Anonyroe,! ; Anonyme,
5 ; Une Tirelire 80 50 ; Une Tirelire, 118 ; Vente
de Drappsux, 8; Divers, 8; Anonyme, 8 ; Ano¬
nymi-, io; Anonym , 10; Aoonynic, kt ; Ano¬
nyme so: Mme et JIHe Blondei, (0 ; U Société
LorralE*-'do Havre, 200: Prcrr" el Emma, 20,;
MM.atniaud. Urandury, fericu, BIO; L. L. .. 10 ;
?; AMByme,0 M ; li. et Mag BSaTif, ié

(Bulletindes$cciétés
Société de Fcconrs Alntuels des Peiix-
tires. — Les co'iselions serost recues a ITIole!
de Viile, salie G, Ie dimancbe 13 courant, de onze
henres * midi et demi.
Le président rappelle è tous les soeiêtaires non
mobiiisés qu'iis üoivent se tenir a jour de leurs
paiemenis afin de pouvoir profiler de leurs tvan-
lages en cas de matadie.

Société de Seconrs motucls et dc Re¬
traites Saintc XIaria. — Perception des codsa-
tioas dem&in dimancbe 13 courant, de $0 heures
è 11 ti. 1/2 du matin au siège de ia Société, Cer-
clè Frark in® .
Les famiHes des soeiêtaires moMusdS sofit
priées de bien vonloir se présenter a cette per¬
manence afin dc donner tous renseignements
pouvant permettre de ies exonérer de leurs coti-
sations pendant la duróe des hostitités.

ÏTATCIVILDUHAVRE
NAISSANCES

Du 11 septembre. — Louise TARDtF, rue de
l'Abbaye, 1 : Alice NAGEL, rue du Général-ae-
L&salle, 18.

Le oius Grand Chotx

TlSSABDtER
3, Ed de Strasbourg Hél. 981
VOlTURES dep. 3B Sr.
Bicyclettes "Tourlste" ICC'
enlièrtment équipées a ,UJ

OÉCÉS
Du 11 septembre. — Emilienne LANGANEY, 16
mois, rue Berthelot, 27 ; Pie- re BLONDEL,3i ans,
débitant, eours de la Bêpublique, 37 ; Tbéophiie

NathanieljölE'SrbTTjtSs;TnS?Wm Vdé
Félix-Faure, 49; Jeanne DERONNE, 2 mois 1/2,
rue Soini-Jnlien, 12 ; Solange MORISSE, ï niöis,
rue Gustave-Fiaubert, 37.

«véclallté <ta Boult
A L'ORPHELiNE,13 15, rue Thiers
Cecil complet «a 18 hecre»

Sur dcm&QüSi&qö inltiëe &a denil porie x
«poUir z domicile
TELEPHONE «3

0. Raoul JOHNSTONet son Hls;
S. Geo-ge JOHNSTON:
Ni. et ,'rb" E RA0UL-OUVALet leurs Hts;
Al"-K. JOHNSTON;
M E. de BILLY;
SS.Oscar CAMBEFORTet ses Nis,
Ont i'honneur de vous faire pari de la
ppr.c douioureuse qu'ils ont faite en la per-
soane de
WlonsieurNathaniel JOHNSTON
Ingénieur civil, ancien Députi

leur pére, beau père et grand-père que D.eu
a r-ppelé a lui, le 10 septembre 1914, h V'age
de 78 ans, et vous prient de bieb vouioir as¬
sisler a ses service, eoavoi et inhumation
qui auront lieu le samedi 12 septembre, a
deux heures et demie.
On se rêuBirs au Tempte, rue du Lycée.

« Les iéiièb-es ne règneïoit lts
ton ours sur la t;rteoii it y a
ateiaten.ni des angoisses

;ESA!E8, v. 23)
♦ LEtsrnet nons conduira 4 ia
■lunvóie. il/licuÉB7, V. 9)

II ne sera pas envoyó de lettres d'in-
•vitatioa, le présent avi3én tenant lieu.

. i 11.'I huimmmmmmmiiirnii i

VOTREINTÉRÊ!est d'aclieter voire

EAUdeCOLOGNE
-A.UL2CCaves lEPlxéxi-izx:

Vendue 30 O/O naoins cher qu'ailteurs
sir. ïS telitre,&68degrés B fr,lelitre,i 88

JFJTtelsstn etetse/tee : ASS, eeeeit's tie la Beptihffque
RHUM PHÉNIX — F HÉN IX DES RHUMS

Pierre BLONDEL,son épouse ;
tit" Venos BLOHOEL,ses Enfants ét Pstil»-
Enfards ;
/}/.Edmond MAUGER,son beau-fils ;
M. et tl" GEUHOT,leurs Enfant» et Petlts-
Enfants ;
Les Families BLONDEL,GUÊN0T,ALLAIN;
Los Parents et tes Amis,
Oat la douleurde vous faire part de la perte
cruelle qu'ils vienneat d'eprouvef en la per-
sonne de
Monsieur Pierre-Joseph BLONDEL

Débitant
déeédé le 11 seplembre 1914, &5 heures du
matin, dans sa 35*année, muni des sacrements
de I'eglise.
Et vons prient de bien vonloir assister a
ses eonvoi, service et inhumation, qui auront
lien le dimancbe 13 eourant, a quatre heurcs
et demio du soir, en I'église Saintê-Marie, sa
paroissa
On se réunira au domicile morluaire, cours
de la Républiqae, 97.

friesM 505?IsRsptsftisiisss.
II ne sera pas envoyé de lettres d'invita-
tion, le present avis en tenant lieu.

iff et If!"' Augusts CAUCH0N,nés VINCENT,
leurs Er,fonts et Petits Enfants ; M. et M" Au-
guste VINCENTet leurs Enfants ; /??'"•Veuoe
YlLTet son Fils ; M. et M" Charles HERVALET
et leurs Enfants ; Les Families LEIIIIRE, FENES-
TBEet tes Amis.
Ont la douieur de vou? faire part de la perte
cruelle qu'ils vieunent ü'óprouver en la per-
sonne de
MadameVeuve Augusta VINCENT
née Julie HERVALET

décédóe le 11 courant, a 11 heures du mHIn,
dans sa 90" année, munie des Sacrements dc
l'Egiise.
Et vous prient de Men veuloir assister è ses
convoi, service et inhumation, qui auront lieu
!e dimanche 13 courant, a 4 h. i/2 du soir, en
lYglise St-Léon, sa psroisse
On se réunira au domicile mortuaire, M, rue
Regnard. _ , ,

Frio Riftm !l MSBft SBIBS I
II ne sera pas envoyé de lettres d'invi
tation, le présent avis en tenant lieu. }

—H— —MB— dWgg»a Jtfa* li

IB" oeuoe DEBEZE, ses enfants, parents et
amis ont Ia douieur de vous faire part de la
nerte cruelle qu'ils viennent d'tprouver en la
personne de
Monsieur Gustave-Arthur DEBEZE
déeédé le 11 eourant 191i, a 4 heures du
matin, dans sa 36" année, muni des sacre¬
ments de l'Egiise, et vous prient de bien von¬
loir assisler a ses convoi, service e! inhuma-
lion, qui auront lieu le 12 eourant, a 2 heures
du soir, en I'église do Sanvic, sa paroisse.
Oa se réunira au domicile morluaire, 49,
rue Gambelta.
II ne sera pas envoyé de lettres d'in-
vitation. le présent avis en tenant lieu.

H859ÏÏ

Soeiétéda Seniors Bit uels duQuariier SaiuU-Marie
La Société a i'honneur de vous faire part
de la perte douioureuse qu'clle vient de t'airo
en la personue dé
Monsieur Louis DANGER
Membre de la Société

Et vous prie d'assister aux convoi, ser¬
vice et iahumotion da ee camarade, qui au¬
ront lieu le dimanche 13 eourant, alb. 1/2
du soir.
Ou se réunira au domicile mortuaire, IS',
rue Yictor-llugo.

Le président, 3. gardye.

(1851)

Siippli üsisaslfii Miïlpüsoi Vgpse
Septembre HAVRE HOKFLEtm

Samedi ... 12 11 » 15 B U 15 16 15

Diuiauc^e. 13 12 Ti 16 B 13 15 17 15

Lundl U <4 » B B 17 15 B B

Septembre HAVRE raoiryiLLK

Samedi ... H *8 B 11 15 T8 20 *2 15 13 45 T8 B

Dimanche 13 •8 B Tl 15 *i# 20 'i 15 '13 45 *18 b

Lundl « *8 B Tl 15 16 20 'i 15 *1345 19 B

Septemfcre HAVRE CAEN

Samedi ... 11
Dimancho 13
Luildi l14

11 »
11 30
13 »

—— 10 15
11 B
12 30

--

NOUVELLESMARITÏMES
Le St..ff. Amiral-Tronde all. du Havre au Brésil
et la Piaia est arr. k Bordeaux le 9 septembre, a
21 heures. , „ .
Le st. Ir. Amiral-üe-Kersaint ven. ie Monte-Vi-
deo est arr a Santos le 8 septembre.
Le st. fr. Amiral-Chii'ner all. du Havre an Ga¬
bon est rep. de Dakar le 8 septembre
Le st. fr. Ami- ai-Poutp all. de i'tndo-Ghice h
Marseille, Iltvra et Dunkerque est rep. da Dji¬
bouti le 9 septembre.
Le st. fr. Flandre all. du Havre 4 New-York a
été signalé a Fire-Island, le It septembre, 4 18 h.

gfavégpaphe Au IS Septvmbrc

PLEINEHIER

BASSEHER
Leverdu Soieil..
Cone,da Soleil..
Lev.dels Lane..
Ccu.de la J,une..

0 h. 58 —
13 h. 22 —
8 h. 23 —
20 b. 47 —
5 h. 32
IS h. 20
21 il. 26
14 h- 6

Hauteur 6
» 6

D.Q.
N.L.
PQ
P.L.

»
>
12 sept.
19 —
26 —
4 eet.

50
35
2 • f8
2-83
4 17 h. 88
4 2t h. (S
4 0 h 12
a 44 n. ti

Fort da Mbtf®

Sept. ^ Navlre» Entrés
10 st. fr. B.ssc-Terre, Eousselot...

st. fr. Puerto-R co, Brevet
— st. ang. Broderick, QuenJ..
11 st. ang. iéormanai#. Kern an
— st. fr. Gaster, Marzin
— st. fr. Quessant.
— st. fr. Deux-Frl.ru, Lepaumier..
— st. fr. La-Dives, Abraham

Sar Rade
11 st. boll. Fortuna "

oen. As
Antilles

via Bordeaux
Antilles

....Liverpool

.Southampton
Garentan

...Dunkerque
Boulogne
Caen

..Antilles

Sept. jbavireK Sorbin *8. a
10 st. fr. Ville-d'Oran, Masson Gardifi
— st. ang. Lpdia, Smi h Southampton
— at. ang. Rantoniu. Holt. Southern p"on
— at. fr. St-Brifuc. losaellh. ............ St-Brieuc
11 st. fr. Norm and. Vidal ..Londres
— st. fr. HnM-Brian, Sslaiin Bordeaux
— st. fr. Emma, Kerrien:.... Bordeaux
— st. fr. Edouurd-Corb'.ère, Jourdren Moriaix
— at fr Htr^udcMe,Marzin Gat-n
— si. ang. Clonlee, Smith Rouen
— at. rf. ftKHwute, Bfton Trouvihe

iSf,et IB" A. LAVILLEet leurs Enfants ;
M et M" GAU00N;
M"' LEHADOUEY;
M" MICHELON:
Les Families EARL,TESS0N,ROB/N,GEHANNE,
CURTet les Amis,
Ont la douieur de vous faire part do la perle
cru 11equ'ils vïenneU d épiouver en ia per¬
sonae de
Marle-Frangolse LAVILLE

décédée Ie 11 seplembre 1914, a 8 heures du
matin, dans son 3*mois.
El vous piient de bien vouloir assister a ses
convoi, service et inhumation, qui auront lieu
le dimanche 13 eourant, a quatre heures un
quart du soir, en I'église (te Sanvic, sa pa¬
roisse.
On se réunira au domicile mortuaire, iae in
Biiche, a Sanvfc.
II ne sera pas envoyé do Jeltres d'invi-
tation, le présent avis en toe ant iieu.

Üafq

AVISDIVERS
Les petiies annonces AT'SS D5YER8
maximum six tignes sont tarifóes 2 Ir. SO
chacue.

EglisaSANVIC- OGTEVILLE
EN AUTOMOBILE

Dimauelte 13 Septembre
1» Départ Ssnvie téglisc), 8h. : dk)ctevtrfe.Sh.*/3
«• '» )) » 9 a J » 9 .» I /'i
3« 1 » » 1. » I » T/2
4« » i> » 4 » ; » 4 » 'Ï/2
5« » . » 5 » ; » 5 » 2/3
0» » » » Ó a ; » ö » l/'3
Prix des r>!ace3, aller et retour, A £r. «O, a
retenlr, i hez >s . «Seiié *..-««Cesne, 37, rue
«t'Algei-, Sauvie. (18i6i)

liSirilTAII Une familie privée, anglaise, meif-
lIRflIO 5 vu leure part de Brighton, recovrail
"u ou deux Pensionnaires duraht
la Guerre. —Tout contort ;
Adresse : Avenue House, Wilbury Crescent.' '
BRIGHTON. 11,1X13 ()8i9) j

I1TITIITRKEB.S.Cap.|
demande LEMONS ou TRAVAIL DE itUREA^L '
S'adresser chez II" LEHUJEUX, hamean dB
Hemet, Graviiie. (t9i3a|
rg'-CZ.. . ■■■-:■. ■■■;.■. .. - P .. .. ..TT. —... .. .j

H" ï I li'QI I IIV acIueHemenl A Sainto-
JuAllOlilUA Adresse, avenue d®

l'Hippodrome. 36 demande des nouvelles d®
SI" SÉRY, d'Uirton (Aisne) et de 1®
Familie 8ÉRVAIIV, de Caudry (IV'ord),

Q837I

wii références de I" ordre, au cou-r*Dt de tout trav- il de bureau-,
recherche Ocenpa tion,
méme quelques hemes seule-,

men! par jour.
BARAS,250, rue de Normandiê, Havre.

10.12 (1803)
J ■' '■ ■■ y. ■ "V'.-KI 1. ...J1 ■TV» ■■■■,.. ; .0^

I- nne, trés sérieux. bonnet»
références. ex-contremal'.re s&-
chant oonduire ehevat, cherch®
Emptol quektonque ou pont'

ée iiures — E-rire au bureau du journal, Cart®
Eleeteur 2,025. (i8l7z)

un LIVREUR
ayant l'hahitude de con-

— duirc les chevaux et mö-
ni des meilleures références. — S'adresser chca
M. Maurice BOCQUILLON,17, rue Anfrsy. (1841Z)

1HUK
profssseurdePianoe!deSoffège
donneratt Leqons pendant la
durée de ia Guerre, a des prii

trè» nifdérés.
Prendre l'adresse au bureau du jouröal. (1338)

FösiilollonSle-Croix,Menlivillier?
20, rue Ch.-Blanchet

Directrice : M'1' DICQUEMARE

Tension,Dsmi-Pension,Estsrnat
Situa'ion hygiénique exeepiionneite, éduoatio?
soignéo —Préparation anx examens.— Arts d'agrè.
men(, complabilité, coupe. — Classe enfantine.

ires:JEUDIt"Ooïobrr
l.u Directrice set tieut 44 ia disposition
des Families, tous les jours, dc t a 4. h.

12.,8, 19.22.Ï6 S1840)

VoletsméGsiiiqussenferetboia
Systèmcs BreveSés

RENOUARD,Constructeur
SS, Rne de i'Bgllse, 58 •'
Telephone: 13.71 )

S (3031) l

A Olffell appartement
de 4 pièces, rez-de-chaust-,
sée ou 1" étage, dam»-

... quariier cenlral.
Faire offros avec conditions au bureau du jour¬
nal aux iLiiiales L. R. 12.14.16 (1845) '1

011fill&E
a touer, pour Saini-Micbef,
Pavilion de 4 a 6 piae
enlre le Rond -Point e{

Graville.— Ecrire au bureau du journal P. S. 18 6|
(1819Z)

A LOUER de suite

MMSDBLÏE'S»?
mi IBfliBOMSS
Quartier tout a fait central.
Prendre l'adresse au bureau du journal.

12.13.14 (1839)^

ïaE3Tbsrsi02?e3>br>3L,r '■
/ 12 PeRsi.nnut et Externatd» Gargons

32, Bd Franeois-1", d prossimité de la MePy
Installation moderne trés eonfortable, réponda//
4 toutes les exigences de i'hygiène : liydiothörar'
pie; vie de familie, enseigneaient primaire et eom-
mereiat; préparation aux divers examens et £ö*
dipiémes de sténo-dactyio et complabilité; lan-
gues vivantes ; arts d'agrément. — Prix modèris.
Uentrée Lundï 14 Septembre

L'Etablisf.cineat accepte en pension des Jeune!
Gens étrangers aux cours de l'Ecote.

10,12.13 (»I 17.20.24.27s 1 (1819)

M" CLÉMENT
sagc-femme de 1" classe, ex-interne diplömét
de la Muternite de Paris, se met a la disposition de;
dames du Havre pour tous ies soins concernanl
l'accouchemenl. 217, ruede Nermandie, au2»,

6.8.10.12 |175iz)

MARGARINE"LaPRIMROSE*
Exquise pour la table. Excellente pour 1^
cuisine. — Dépositairas :
M" Vve Frémont, 48, rue de la flalfe ; Wé
Savatlc. 488, rue de la Mailleraye ; M. Jcue®/
16, rue iC'-de St-Pierre ; M. Lemalre. 7, ru«
PauLMarion ; M. Binette. «34, ruo C'-BrindeiUf
91. J. Osmont, 73. rue Ci'-De!avigne ; SI. Vilte
coq, 77, rueC'-Delavigne ; M. Biuette, 17, ra®
d'li gou ville; U. Gatllémard,4rt, rue du G'-Grois-
sml; M. Carpeutief. rue .\l'*-ïhêrèse : M. Ró*
gnier, 14, rne de la Beurse : M. Baltazard,
348. rue de Normandie ; H. Billard, ruo de Nor-
mandie. 271 ; SJ. Bruekert, 149, Cours de Ia Ré-
poblique ; NI. .5oty, 1(6. Cours de la HépnWiqué ;
SI. »upray, 66, rue d'Eirelat ; SI. Slahiiie, place
St-Yiueent de-Paut ; M. Fréohou, 37, rue d'Estt-
mau vilte ; M Aehai-d, (,0. rue d'Étretat ; M.
Grouard. eliarcute-r, a Sanvic, rue de ia Képa-
blique ; «. Lenoir, 7, rue Lesueur.

S (3631)

Le Font enay, présMoniivilliers

AiRüffl-VWSiesFAMILLES
G. POLLET, propriétaire

DEJEUNERS et DINERS sur command®
Go liters — Cuisine soignée

Pension bourgeoise — Prix modérés
Etahltssment de /" ordre sp&cmlement recent"
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